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 Chapitre 9 - 1914-1918 : un embrasement mondial 

et ses grandes étapes 

Synthèse 

Pages 218-219 – Point de passage

La bataille de la Somme (juillet-novembre 1916) 

Née de la volonté des Alliés de sortir de l’enfer des tranchées, la bataille de la 

Somme est un échec total et renforce encore la paralysie du conflit.  

 Une tentative pour percer le front occidental

Pour les Alliés, percer le front occidental suppose de s’attaquer au spectaculaire 

système défensif allemand : des fortifications enterrées et coordonnées en réseau, 

des voies de communications contrôlées, une énorme puissance de feu.  

La préparation logistique dure donc plusieurs mois, pendant lesquels sont acheminés 

matériel et unités (30 trains par jour dans le secteur britannique pour 1 500 canons). 

Le déclenchement de l’offensive, à la jonction des armées françaises et britanniques 

en Picardie, est différé à l’été 1916 par la bataille de Verdun, qui mobilise une part 

conséquente des moyens français.  

 Une bataille qui mobilise massivement les soldats de l’Empire

britannique

La bataille de la Somme mobilise majoritairement les forces britanniques. Au corps 

expéditionnaire engagé dès l’été 1914 en France, s’ajoutent les volontaires qui ont 

massivement répondu à l’appel du ministre de la guerre, lord Kitchener. Les 
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dominions – Canada et Terre-Neuve, Australie, Nouvelle-Zélande… – ont aussi levé 

de nombreux volontaires par fidélité à la couronne britannique. Au total, les forces 

britanniques représentent 51 divisions au début de la bataille (plus de 800 000 

hommes).  

Même pour les troupes de l’ANZAC qui ont combattu à Gallipoli, la bataille de la 

Somme est une expérience inédite et brutale. Le 1er juillet 1916, l’assaut britannique 

jette 320 000 soldats, avançant au pas dans le no man’s land, sous le feu de 

l’artillerie allemande. 20 000 sont tués, près de 40 000 blessés… Tout au long des 

cinq mois que dure la bataille, les pertes humaines sont extrêmement élevées, les 

conditions du combat effroyables et l’avancée est quasi nulle.  

 Une bataille industrielle à l’issue de laquelle l’Allemagne renforce son

système défensif

Dans la bataille de la Somme sont utilisées des armes nouvelles – l’aviation de 

combat et surtout le char anglais –, dont l’utilisation, limitée, ne change pas la nature 

du combat. L’intensité du feu empêche le mouvement et l’offensive se transforme 

très vite en bataille d’usure.  

La bataille de la Somme confirme donc la supériorité écrasante de la défensive sur 

l’offensive. Ce constat, conforté par la découverte du char et de ses potentialités, 

explique l’établissement par l’Allemagne, à l’hiver 1916-1917, d’un système de 

défense encore renforcé : la ligne Hindenburg.  


